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Edito :  

Congrès de l’UTR 13, le 21Janvier 2021 
 à Marseille 

Le cours Mirabeau à Aix en Provence pendant et après  le confinement 

Une rentrée pas ordinaire ! 
 
Oui nous vivons tous une période difficile, des mois marqués par la pandémie et 
la crainte liée à la menace du Covid. Mais il faut vivre et continuer à se réunir, se 
rencontrer, discuter et agir ! 
Continuons de prendre des précautions et respecter les mesures préconisées, 
même si tout cela est très pesant. 
A l’UTR nous avons essayé de garder le lien avec chacun de nos adhérents et 
nous avons insisté sur la solidarité entre toutes les générations. Les semaines 
prochaines seront marquées par les menaces sur l’emploi, les difficultés pour les 
jeunes de trouver un travail, les mesures à prendre pour répondre aux défis de la 
santé et de la protection sociale, l’amélioration de la prise en charge des person-
nes âgées. Les paroles ne suffisent pas et nous souhaitons des actes, des lois et 
des mesures concrètes pour répondre aux besoins. 
Les retraités CFDT sont mobilisés aux côtés des salariés et nous devons tous ren-
forcer notre syndicat, en insistant sur la dimension collective de notre action. 
Chacun est invité à s’intéresser à la préparation de notre congrès des retraités 
CFDT des Bouches du Rhône qui aura lieu le 19 Janvier à Marseille. 
 

Jacques Désidéri, secrétaire général de l’UTR 13 
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 Le confinement 2 

Lettre ouverte aux militants retraités CFDT, à propos de la période difficile 
que nous avons tous traversée 

Chers amis et camarades, 

Je me permets de vous envoyer ces quel-
ques mots, pour vous donner de mes 
nouvelles. 

Comme tout le monde, j’ai traversé cette 
période avec des hauts et des bas. J’ai la 
chance de vivre seul, ce qui m’a permis 
de ne pas me disputer avec ma famille, 

avec qui, j’avais un contact téléphonique tous les jours, et de 
ritualiser les gestes du quotidien : ainsi, le temps a passé rela-
tivement vite.. 
Avant le confinement, avec quelques membres de l’ULR, nous 
avions contacté les candidats à l’élection municipale, afin de 
leur présenter les desiderata de nos adhérents. «  Le Prin-
temps Marseillais » et la liste de Martine VASSAL, ont accepté 
de nous recevoir. Ils ont écouté nos propositions et parfois 
même, ils les ont trouvées intéressantes. 
Le résultat du 1er tour des élections (2 jours avant le confine-
ment), m’a surpris et ravi. Le Printemps Marseillais étant arri-
vé en tête, cela a été une bonne nouvelle. 

Pendant le confinement, avec l’ULR, nous nous sommes parta-
gé le travail à quelques uns, pour prendre des nouvelles par 
téléphone, de tous nos adhérents. La plupart, ont vécu cette 
période plus ou moins bien. L’une d’elle m’a même dit qu’elle 
était prête à s’investir dans la vie de l’ULR quand la situation 
sera meilleure. Toutes les personnes contactées ont apprécié 
nos appels, surtout que nos appels, purement amicaux n’a-
vaient pour but que d’être soucieux de leur santé et de leurs 
besoins immédiats.  
 Nous avions profité de l’occasion pour leur communiquer des 
adresses et numéros de téléphone qui pourraient leur être 
utiles. Ces renseignements provenaient pour la plupart de 
ceux que nous avaient transmis les « pôles info sénior », avec 
qui l’ULR est en contact. 

Les appels téléphoniques pendant le confinement 

..  A la demande de l’UTR, comme le décrit Jean Pascal dans 
l’article précédent, pour l’ULR de Marseille, les 
membres des ULR d’Aubagne, d’Aix ou la SSR 
Chimie Energie ont appelé leurs adhérents qui 
ne participent pas aux rencontres de l’Union 
locale des retraités. Ils ont été très bien ac-
cueillis. Cela a été l’occasion  d’échanger sur le 
confinement mais aussi sur leur passé… Dans 
l’ensemble ce confinement se passait bien. Il 
faut dire que pour un certain nombre, ils 
avaient une maison et un jardin et pouvaient 
communiquer avec leur famille par internet. 
Pour la plupart ce sont d’anciens militants 

Jean Pascal Purificato 

 
Personnellement, j’ai continué à m’investir dans l’asso-
ciation dont je suis un administrateur, et qui comprend 
2 équipements sociaux culturels dans les quartiers nord 
de Marseille. Par le biais de visioconférences, nous 
avons pu organiser des Bureaux pour gérer les affaires 
courantes. Nous avons pu ainsi, assurer le salaire des 
personnels. A la demande de la Métropole, nous avons 
participé à la distribution de colis, pour les plus nécessi-
teux. Nous avons distribué des masques et imprimé les 
devoirs, fournis par les écoles aux enfants de nos quar-
tiers qui étaient dépourvus de moyens informatiques 
pour les recevoir. Avec les professeurs des écoles et 
des collèges et de l’association « Paquam », spécialisée 
dans l’enseignement, nous avons pu mettre en place, 
des petits groupes de soutien scolaire en embauchant 
et payant des étudiants, ravis de pouvoir suppléer quel-
que peu, l’arrêt des petits boulots, qui leur permet-
taient, avant le confinement, d’améliorer leurs condi-
tions de vie. 
Ces diverses activités, m’ont donné l’impression d’être 
encore utile à quelque chose, mais le véritable travail a 
été fait par les directeurs et le personnel des 2 centres 
sociaux. 
Aujourd’hui, le confinement est terminé, mais le virus 
circule toujours. Quel sera le monde d’après dont on 
nous parle tant ? J’espère qu’il sera plus solidaire, plus 
écolo et plus social. Mais, je reste pessimiste. J’ai peur 
qu’il soit le même qu’avant et même pire. Je crains que 
les égoïsmes individuels, collectifs et politiques repren-
nent vite le dessus, et que chacun se remette à 
« prêcher pour sa paroisse ». 
Je pense que pour éviter cela, nos actions futures, à 
nous militants CFDT et citoyens, devront tendre à 
conforter ces valeurs de solidarité et à combattre ceux 
qui ne pensent qu’à retrouver un individualisme force-
né. Plus que jamais, les propositions de notre syndicat, 
doivent être le moteur du changement. 
Amitiés à tous. 

CFDT, ils  continuent d’adhérer par solidarité et adhé-
sion aux valeurs du Syndicat.  Ils n’ont plus 
envie de s’investir à la CFDT Retraités, mais 
sont contents de se tenir au courant de ce 
qui se passe par les journaux. Ils ont aussi 
pour un grand nombre des problèmes de 
santé qui ne leur permettent pas de sortir 
facilement. Ce genre d’actions pourra être 
renouvelé, même s’il n’y a pas confinement, 
pour garder un contact plus personnel et 
éventuellement donner envie de participer 
à des actions diverses proposées par le syn-
dicat . 

Cécile Tonnelle 



 

 

 

 

Nos anciens 3 

La Covid et nos ainés 

 Quand on pense qu’une simple gouttelette d’eau meur-
trière peut remettre en cause l’humanité entière en quel-
ques semaines, on est en droit de se demander ce que 
sera le monde de demain. Certains sont déjà persuadés 
qu’il sera identique au précédent et 
qu’on pourra à nouveau consommer en 
abondance des 4x4 diesels, des voya-
ges au long cours toujours au mépris 
de la biodiversité et de l’environne-
ment naturel, humain, végétal et ani-
mal. D’autres penchent pour un monde 
aseptisé dans un espace parfait, uni-
forme, géré par des états policiers 
pourvus des moyens que leur donne 
l’intelligence artificielle (c’est déjà le 
cas dans pas mal de pays). Alors quel 
que soit cet avenir quelle sera la place 
de l’individu et notamment celle des 
« aînés ». 
Quand on voit dans quel oubli et dans 
quelle solitude sont morts nos « aînés » en EHPAD ou à 
domicile lors de cet épisode foudroyant de la pandémie, 
on peut effectivement s’interroger sur le futur des rela-
tions intergénérationnelles de la société que nous avons 
générée. 
Une société qui, depuis des décennies cache les fous dans 
des asiles, isole les prisonniers dans des prisons et enfin se 
débarrasse des vieux dans des EHPAD pour ne surtout plus 
voir ce qui gène et n’est pas rentable. Dans les sociétés 
tribales les vieux devenaient les sages respectés pour leurs 
connaissances et leur mémoire du passé et contribuaient 
au lien et à la solidarité du groupe.  

Ces principes sont bien sûr dépassés dans une situation où  

 la soif de consommer dans l’immédiateté efface tous les plai-
sirs simples de la convivialité ne serait-ce qu’en famille. 

Pour avoir vécu de près cette période de confinement avec une 
séparation de 4 mois avec ma mère, je m’interroge 
sur les dégâts causés sur le plan affectif bien sûr 
mais surtout cognitif sur les personnes âgées. J’ai 
donc retrouvé ma mère après 4 mois d’isolement et 
d’enfermement complètement transformée psy-
chologiquement. A titre d’exemple, elle m’a certes 
bien reconnu (malgré le masque !!) mais s’est lan-
cée dans un long monologue confusionnel sur le 
passé. « Mon frère décédé à 38 ans revient la voir 
fréquemment et lui apporte des nouvelles d’autres 
familiers disparus depuis longtemps, elle affirme 
devoir se remettre à cuisiner avec toutes ces visites 
inespérées et imaginaires …. » Bref elle s’évade 
mentalement de ces 4 murs qu’elle n’a pas quittés   
depuis ces longs mois sans visites. J’ai ainsi pu 
constater avec peine les dégâts causés sur le plan 
psychologique par cette période de panique. Au 

moment de la quitter et alors qu’on m’avait dit de bien garder 
mes distances et de ne pas l’embrasser elle s’est accrochée à 
mon bras pour m’embrasser sur le front bien que je lui ai bien 
précisé les risques. Pour elle le virus n’est pas sa priorité et ne 
comprend pas toute cette mise en scène qu’elle n’a jamais vé-
cu. C’est vrai que le principe de précaution prévaut désormais 
sur le fatalisme des générations précédentes face aux épidé-
mies, même si la nature qu’on le veuille ou non reprend tou-
jours ses droits et reste maître de nos destins. 

Il faut que les jeunes générations se réveillent et reconstruisent 
une société autrement que par internet et autres liens artificiels 
irréels et sans âme. Raymond Julien 

 17 mars 2020 : confinement général. Interdiction de sortir 
de chez soi sauf pour faire des courses alimentaires, ou 
des urgences… 
Mais ce qui fut demandé aux anciens dans les EHPAD a été 
bien plus loin : interdiction de voir leur famille de près ou 
de loin ; interdiction de sortir de leur chambre ; interdic-
tion de parler entre résidents ; interdiction de déjeuner 
en salle ; interdiction de jardin ; interdiction totale d’acti-
vités. 
En fait les anciens ont été condamnés à la prison. 
A-t-on demandé aux directeurs d’EHPAD leur point de 
vue ? Leur a-t-on demandé d’être responsables, de pren-
dre des mesures selon leurs pensionnaires et leurs établis-
sements ? Les familles ont-elles eu le choix ? récupérer 
leurs parents, les voir -même de loin- dans un jardin 
(quand il y en a), leur parler, même de loin…  

NON, interdit… 

De quel droit le gouvernement a-t-il imposé à nos vaillants an-
ciens des conditions de vie aussi lamentables ? 
Malgré ce diktat, je connais des EHPAD qui ont déployé une 
grande humanité envers nos parents : être encore plus proches 
d’eux, pour qu’ils ne finissent pas par déprimer, par arrêter de 
manger parce que leur proche ne vient plus à leur repas -pouvoir 
parler un peu- puisque, comme le disait une mamie de plus de 
90 ans, saine d’esprit : « ni ma copine, ni moi n’avons le virus et 
on nous empêche de nous parler et de nous voir », et une autre : 
« on nous a infantilisés ». 
OUI, il aurait fallu au ministère de la santé plus d’humanité, plus 
de respect pour nos anciens. 

Martine Rousse 

La Loi « Grand âge », enfin !... 

Le gouvernement se décide, enfin, à réformer profondément la prise en charge de la perte d’autonomie : une conférence na-
tionale est prévue cet automne ; une loi doit être votée au printemps. Nous vous tiendrons au courant par internet du contenu 
des projets, de nos critiques, de nos revendications, de nos actions… 

Nos anciens en « prison »  

Jean Barre 

Madame Tsao, 99 ans, après 
la Covid 
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Au forum des Associations, sous un 
chaud soleil, mais à l’ombre des arbres, 
ce 5 Septembre et malgré le COVID, la 
CFDT était la seule organisation syndi-
cale a tenir 2 stands celui de l’ULR et 
celui de l’UL d’Aubagne .  
Beaucoup de visiteurs ont parcouru au 
centre de la ville, ce forum et ses 200 
stands, tous masqués Nous avons pu 
diffuser des informations et donner des 
renseignements aux nombreux salariés 
comme aux retraités. 

 L’ ULR d’Aubagne 

 

Nous nous retrouvons une fois 
par mois le jeudi après midi à la 
galerie  des terres rouges avec 
les masques et en gardant nos 
distances… on n’oublie pas que 
nous sommes un public vulnéra-
ble  mais nous voulons reprendre 

Tous masqués au forum des associations ! 

 L’ ULR d’Aix en Provence 

Compte tenu de la pandémie, l’équipe de la CFDT aixoise 
a décidé de ne pas participer à ASSOGORA, la tradition-
nelle foire aux associations le 13 Septembre. 
Mais, comme chaque Mercredi matin, les retraités du 
pays d’Aix se réunissent à la CFDT (rue des Muletiers). 
C’est l’occasion de se retrouver et d’échanger à une di-
zaine sur la situation générale, sur l’actualité et de prévoir 
des débats et des initiatives.  

Un moment de convivialité après l’AG du 28 janvier 2020 

L’Inter professionnel 
Dans une période compliquée, les militants de la CFDT 
ont été présents avec le camping-car de l’UD 13.  

Dès Juin et jusqu’en Septembre une permanence itiné-
rante a permis à la CFDT d’être présente auprès des sala-
riés aux Saintes Maries de la mer, sur la zone commer-
ciale de Plan de Campagne , sur la zone d’activités des 
Milles, dans le Pays d’Arles mais aussi à La Ciotat, à 
Rousset, à Gardanne. Partout il a été possible d’accueil-
lir, de renseigner, d’aider les salariés, les intérimaires, les 
saisonniers comme les retraités. L’occasion de venir au 
devant des personnes qui ne connaissent pas toutes le 
syndicalisme. Ces opérations vont se continuer tout au 
long de l’année 2020-2021 et bien sûr les retraités de 
l’UTR pourront être aux côtés des salariés. 

 La SSR Chimie Energie 

 

 

 

 

"L'apparition, la transmission mondiale (pandémie), les conséquences pathologiques (COVID 19) du coronavirus ont bouleversé 
pour un temps les relations  humaines, à savoir sociétales, sociales, politiques et familiales. Dans ce contexte et compte tenu 
de la population que nous représentons, plus de 60 ans et en moyenne plus de 70ans avec, pour certains, des comorbidités 
plus ou moins importantes, les membres du bureau de la SSR CE ont considéré que nous ne pouvions pas nous réunir et tenir 
notre Congrès comme prévu. Ce serait irresponsable, surtout actuellement; notre UFR d'ailleurs a sursis à la réunion des repré-
sentants des SSRCE. Par contre l'utilisation des moyens numériques tels que la visioconférence pourraient pallier ce man-
que  mais pour certains cette méthode paraît parfois difficile à appréhender, à condition d'ailleurs d'avoir l'outil nécessaire. 
Espérons et réfléchissons à cette citation:  

"l'art d'être tantôt très audacieux et tantôt très prudent est l'art de réussir" ( Napoléon Ier) 

 Raymond Bonaventure 
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Les élections municipales 2020 
Avant même les élections, les mili-
tants des ULR de Marseille, d'Aix et 
d'Aubagne ont rencontré quelques 
candidats aux dernières élections 
municipales dans les Bouches du 
Rhône. 
Résultats : peu de modifications 
dans la plupart des communes où 
le maire sortant a été réélu lors 
d’un scrutin marqué, dans le dé-

partement comme dans les autres régions de France, par une très 
forte abstention due à la pandémie et à la crainte de la population 
de s’exposer au virus. 

A noter cependant les scrutins à Gardanne et à Arles où les maires 
sortants PCF ont cédé la place à des maires de droite ou du centre.  
Enfin la mairie de Marseille où les 25 ans de règne de JC Gaudin se 
sont terminés avec la victoire du Printemps Marseillais mené par 
Michèle Rubirola et Benoit Payan. A noter que c’est toujours la LR 
Martine Vassal qui préside la Métropole comme le Département. 
L’UTR a présenté la candidature de plusieurs militants pour siéger au 
titre de la CFDT dans les conseils des CCAS (Marseille, Aix, Arles…) 
mais à ce jour seules les désignations de Marie Thérèse Thibaut à 
Vittroles et Patrick Sanchez à Fos ont été acceptées. 

Jacques Désidéri 

Les élections municipales à Marseille - le point de vue d'un collectif de l'ULR de Marseille 

Les 25 ans de Gaudin, les événements dou-
loureux de la rue d’Aubagne, l’urbanisation 
débridée, la polarisation entre les quartiers 
nord et sud, le délabrement des écoles, ont 
créé une situation qui a abouti à la création 
de collectifs citoyens. 

Il y avait aussi chez beaucoup de marseillais 
une attente d’union de la gauche. 

En vue des élections municipales, ces collec-
tifs se sont associés aux partis politiques 
pour générer le Printemps Marseillais (après 
quelques changements de noms). 

Certains membres de l’ULR de Marseille ont 
participé à ce mouvement en tant que citoyens.  

Lors de la campagne des élections municipales, l’ULR 
de Marseille a écrit à tous les candidats, hormis le RN. 

Nous avons été reçus par le Printemps Marseillais et 
Les Républicains, ce qui nous a permis d’exposer nos 
desiderata, notamment dans les domaines des trans-
ports et du logement. Le délai entre les 2 tours (15 
mars et 28 juin) n’a pas suscité de démobilisation, au 
contraire. Avec un taux de participation très faible, les 
résultats ont été tels que des alliances ont été néces-
saires pour obtenir la majorité et l’élection de Me 
Michelle Rubirola. 

Nos attentes sont fortes quant à cette nouvelle 
équipe. 

Libre expression : MARSEILLE : Une nouvelle équipe municipale confrontée à de nombreux défis 

Si l'on ne peut que se féliciter de voir une nouvelle équipe accéder 
aux responsabilités après 25 ans de gouvernance et quatre man-
dats de JC Gaudin, il n'en est pas moins nécessaire de connaître le 
contexte inédit et les conditions dans lesquelles elle a pu y parve-
nir. 

 Le contexte : du fait de la présence du Covid-19, le premier tour 
qui a eu lieu le 15 mars n'a été suivi du second  que le 28 juin, alors 
qu'il était prévu le 22 mars. Du jamais vu ! 

 La campagne électorale.  JC Gaudin avait choisi comme "héritière" 
Martine Vassal. Les écologistes pour la première fois de leur his-
toire  avaient décidé en AG de partir en autonomie au premier 
tour. La gauche malgré la pression d'associations citoyennes n'arri-
vaient pas à s'unir. Finalement en février, Benoît Payan, candidat 
tête de liste pour le PS renonçait au profit de Michèle Rubirola, 
écologiste qui avait fait le choix personnel de rejoindre l'union  de 
la gauche. Celle-ci adoptait l'appellation plus "porteuse" de Prin-
temps Marseillais (PM). 

  Les résultats. Au soir du premier tour, les Ecologistes fusionnaient 
avec le PM. Mais les pronostics étaient d'autant plus incertains que 
les dissidences à droite comme à gauche brouillaient les analy-
ses. Au second tour, trois mois plus tard, le rassemblement de la 
gauche ETAIT en tête, en nombre de conseillers municipaux mais 
ne disposait que d'une  majorité relative.  

Samia Ghali qui avait gardé son secteur des 15/16  se retrouvait en 
"faiseuse de reine". Ce n'est que le 4 juillet pour le "troisième tour" 
qu'au terme d'un suspense de cinq heures et d'âpres négociations 
que Samia Ghali intégrait la nouvelle équipe devenue majoritaire. 

 

 

 

JC Gaudin pas-
sait alors  
l'écharpe de 
maire sur les 
épaules de 
Michèle Rubi-
rola. 

 Les défis à 
relever : Le 
premier et non 
le moindre est 
d'obtenir le 
soutien de la 
population. La participation au premier tour était de 32,8 % - 20 
points de moins qu'en 2014 -  et de 35,4 % au second, avec moins de 
30 % dans les secteurs les plus pauvres et ségrégués des quartiers 
Nord et du 2/3. Si les élus sont légitimes, ils ne représentent au mieux 
qu'un tiers de la population.   

 Le deuxième défi est de devoir composer avec un environnement 
hostile. Marseille est une ville pauvre et endettée. C'est désormais la 
Métropole qui détient bon nombre de compétences comme les 
Transports et l'Urbanisme. Et la Métropole a une majorité écrasante 
à droite. Martine Vassal y a été réélue avec 145 voix sur 240 ! Et c'est 
la Métropole qui détient les cordons de la bourse. 

 Le troisième défi est de maintenir intacte la majorité  alors que les 
échéances politiques à venir vont peser sur les partis politiques 
qui  de fait en sont les garants  Jean Claude Gamot 

J.Albertini, J.Audierne, J Frasès, B. Mourot et JP Purificato 



 
 

Nos rencontres 6 

 

Inégalité homme/femme à la retraite : Geneviève Couraud 

Agrégée de lettres, avec beaucoup d’engagements dont la 
Présidence de la commission « droits sexuels et reproductifs, 
santé des femmes » du HCEF/H : haut Conseil à l’Egalité Fem-
me/ Homme, Geneviève Couraud, nous a présenté  une ap-
proche générale de l’inégalité homme/femme  avec un focus 
sur les femmes retraitées en situation précaire, le 4 fé-
vrier dernier Rue Sainte. 

Les femmes en situation précaire ne s’occupent pas de leur 
santé : pas le temps, pas d’argent : 64% ont renoncé. Dans le 
3ème arrondissement de Marseille dans un cabinet « ce qui a 
amélioré la fréquentation dans le cabinet : c’est le tiers 
payant. Un argument fort pour revoir les gens » 

Plus la femme est en situation précaire et vieillit, plus les diffi-
cultés financières s’accumulent : retraites tronquées, beau-
coup de temps partiels subis. Elle a travaillé, a acquis des 
droits, a bénéficié du féminisme. Mais elle a connu l’interdic-
tion d’avorter, l’interdiction du compte en banque, elle a 
beaucoup subi. 

Le comportement des femmes se calque de plus en plus sur 
celui des hommes, d’où l’espérance de vie en bonne santé qui 
devient très proche, jusqu’à 64 ans pour les femmes et 63 ans 
pour les hommes.  

L’inégalité économique est de 19% entre les hommes et les 
femmes, chez les femmes cadres elle atteint 26.3% : materni-
té, temps partiel. L’inégalité biologique : au niveau cardio 
vasculaire détectée très récemment: les premiers symptômes 
de la crise cardiaque ne sont pas les mêmes, d’où l’arrivée  

dans les services cardiologiques trop tardifs, des femmes !!! 
Claire Mounier-Vehier cheffe de service en cardiologie à Lille 
en a écrit un livre en 2019 : Mon combat pour le coeur des 
femmes.  

D’autres  grosses différences :  80% des accidents mortels 
de la circulation sont dus aux hommes et le taux de suicide 
des hommes est 3 fois plus élevé : 75% des suicidés sont des 
hommes. 

A propos des meurtres des femmes : 30% de ces meurtres 
concernent les + de 75 ans. 
Une revendication : faire un bilan différencié entre homme 
et femme au départ à la retraite et au moment de la de-
mande de l’APA 

Cécile Tonnelle 

G Couraud avec le conseil UTR le 4 février 2020 

Le Pacte du Pouvoir de Vivre (suite) Rencontre régionale aux Milles le 6 Février 2020 

 
Le matin, sous forme de table ronde, se déroulait une 
réunion plénière avec les organi-
sations participantes : la CFDT, la 
Cimade, la Fondation Abbé 
Pierre, ATD Quart Monde, la Mu-
tualité Française et France Na-
ture Environnement. Les interve-
nants ont fait un état des lieux de 
la situation dans notre région. 
L’après-midi, des ateliers théma-
tiques (logement, santé, environ-
nement, éducation et accueil 
hospitalité) ont esquissé les pre-
mières pistes de travail. 
Malheureusement, l’apparition 
du COVID-19 et les mesures de 
confinement n’ont pas permis de 
continuer. 

Tout ne s’est pas arrêté là, 58 
organisations du Pacte ont pro-
posé 15 mesures d’urgence au Premier Ministre  à mettre 
en place dès la fin du confinement, et le 5 mars, pour le 

1er anniversaire du Pacte, elles ont proposé 10 mesures socia-
les et environnementales à mettre en 
place par les communes : limitation 
des pesticides en zone agricole, canti-
nes bios, lutte contre l’artificialisation 
des sols, plans zéro sans abris, loyers 
encadrés...). 

 
Malheureusement, aucune des pro-
positions émises n’a été retenue par 
le gouvernement. « le chemin reste 
devant nous » a dit Laurent Berger, 
autant sur la lutte contre la pauvreté 
qu’en matière climatique. 
 
La rentrée devrait permettre de relan-
cer nos propositions. 
 
Pour en savoir plus : https://
www.pactedupouvoirdevivre 

Claire Hédon de ATD Quart Monde, Jacques 
Lethuillier de la Mutualité Française, Mary-
lise Léon de la CFDT, Jean David Abel de 

France Nature Environnement et Christophe 
Deltombe de la Cimade, . 

Michèle Tsao 
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Le mot des trésoriers 

Bienvenue aux nouveaux adhérents de l’UTR 

Adhérent directs :  Jean Paul Coltat,, Georges Pariano, Anne 
Parmentier 

Banques : Patrick Antoni, André D’Ovidio, Patrick 
Hautcoeur, Mireille Mille 

Def.Nat: Sabrina Bouzenbila, Marie Pierre Com-
peau, Bruno Gucciardi 

SGEN : Angelika Puech 

Santé Sociaux : Laurence Norsa 

Communication /culture : Marie Christine Ricaud 

Chimie :  Jean Louis Gachot,  Dominique Croué 

Equipement : Joelle Sapin 

Mines métaux : René Pigaglio, Marc Vannelle 

Le Covid 19 n’a pas facilité la tâche des trésoriers qui repose 
sur un contact avec les anciens et nouveaux adhérents. Cepen-

dant, de nouvelles adhé-
sions nous permettent de 
conserver une trésorerie, 
plus axée sur des recettes 
que sur des dépenses ! 
Les recettes proviennent, à 
78 %, des prélèvements 
automatiques de cotisation 
le PAC, ce qui en facilite la 
gestion. Néanmoins, les 

trésoriers constatent, encore, un retard des règlements par 
chèque, au 28 août. 
Les dépenses ont été réduites, dues à l’absence de réunions, 
dans les ULRs et même à l’UTR.  

Précisons que les dépenses de l’UTR ont été axées sur la 
communication par une mesure : l’envoi systématique de 
la revue Retraité Militant à un plus grand nombre d’adhé-
rents, jusqu’à la fin de l’année. C’est l’information qui pré-
domine, avant les actions de la rentrée …. 
Dans l’information, l’UTR13 conseille les retraités, et sur-
tout les nouveaux, sur le choix d’une mutuelle, la mutuelle 
AZUR-MGEN qui offre des niveaux de cotisations adaptés à 
vos besoins de protection en matière de santé. Le dossier 
est disponible, par internet ou par courrier individuel aux 
futurs adhérents. 
Enfin, un bilan de trésorerie de l’UTR sera présenté lors 
du congrès de Janvier 2021. 

Christine Ruiz, Jean-Pierre Ferrero 

Ce 2 Août Gérard Tourret nous a quitté. C’était un militant, 
un homme de cœur, sensible et généreux. Ingénieur à Cada-
rache, il a choisi de militer à la CFDT, de maintenir et animer 
la CFDT interprofessionnelle à Aix, d’être tout au long de sa 
vie présent et disponible pour accueillir et aider et aussi 
pour manifester. D’innombrables messages de sympathie 
ont témoigné de l’importance de Gérard pour des généra-
tions de militants , de l’importance de sa vie si bien remplie. 

Adieu Gérard ! 

A la retraite chacun peut bénéficier du contrat collectif CFDT 
Retraités/MGEN qui permet d’avoir d’intéressantes presta-
tions pour un coût limité, sans délai de carence, avec prise en 
charge immédiate, sans augmentation de cotisation liée à 
l’âge. Seule obligation : être adhérent à la CFDT Retraités. 
Tous renseignements auprès de Jean Pierre Ferrero. :  

jeanpierre.ferrero@free.fr 

La Mutuelle 

Il est possible de contacter la CFDT Retraités 13 à Marseille (le 

jeudi matin, rue Sainte), à Aix (le mercredi matin, rue des Mu-

letiers), à Aubagne (le jeudi après midi, avenue Elzéard Rou-

gier : galerie des terres rouges). 

L’UTR 13 a aussi un blog :https://www.cfdt-retraites.fr/

bouches- du-rhone 

Les Permanences 
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L’UTR 13 va réunir son congrès le 19 janvier 2021 à Marseille 
Une fois tous les trois ans les adhérents CFDT retraités des 
Bouches du Rhône sont invités à se réunir pour débattre en-
semble de l’activité passée, des initiatives réussies ou pas, de 
l’avancée de nos revendications. Il s’agira aussi de faire le 
point de notre fonctionnement, de notre ré-
alité dans les différents territoires 
 
Avec le rapport d’activité (années 2017 à 
2020), un coup de rétroviseur ne fait pas de 
mal mais l’idée est de tirer les leçons du passé 
et surtout de préparer l’avenir. Nous pour-
rons débattre mais au-delà de nos échanges , 
il nous faudra prendre des décisions et sur-
tout les mettre en application. De même le 
rapport financier fera état des dépenses et 
des recettes, et il sera soumis au vote. 
 
La résolution générale est un texte proposé 
par le bureau sortant mais soumis à la discus-
sion sur l’avenir du syndicat, les objectifs pour les années à 
venir, les revendications à mettre en avant, les campagnes 
d’action, les débats à organiser. Le débat portera aussi sur 
les amendements proposés par les différentes réunions, dans 
les Unions Locales de Retraités (ULR), basées sur la proximité 
géographique comme dans les Sections Syndicales de Retrai-
tés (5SSR), basées sur la profession d’origine. Le congrès aura 
aussi à débattre de la manière d’améliorer notre fonction-
nement, d’avoir des réunions plus efficaces, de renforcer et 
renouveler l’équipe chargée de dynamiser et animer l’UTR. 
 
Les statuts vont également être réformés et mis en confor-
mité avec les statuts types de l’UCR. Nous changerons la pé-
riodicité des congrès (tous les 4 ans au lieu de 3), la composi-
tion du conseil avec des désignés et des élus.  

 

Jacques Désideri 

Le projet soumis au congrès a déjà fait l’objet de nombreux 
débats et a été approuvé à l’unanimité par le conseil, après 
amendements, en Février 2020. 
Le congrès se tiendra en présence des représentants de 

l’UCR, de l’URI, de l’UD et de 
l’URR. 
Début Octobre chaque adhé-
rent va recevoir convocation, 
ordre du jour, projet de réso-
lution, projet de statuts. 
D’Octobre au 23 Novembre 
chaque adhérent sera invité à 
participer à ces réunions dont 
l’objet sera de discuter de l’ac-
tivité passée, de préparer une 
intervention reprenant la vie 
de la SSR ou de l’ULR, de déci-
der des amendements, de 
prévoir les candidats au 

conseil de l’UTR. 
Le conseil de l’UTR, le 24 Novembre débattra des projets 
d’amendements (intégrés ou rejetés ou mis en débat au 
congrès), des candidats au prochain conseil. 
Chaque adhérent doit donc prévoir dès maintenant de par-
ticiper à la réunion de sa SSR ou ULR, de s’inscrire pour le 
congrès du Mardi 19 Janvier, auprès de l’UTR. 

 

Le congrès de l’UTR :  Mardi 19 Janvier 
2021 à Marseille , 

au centre Mistral, impasse Camille Flammarion (à quelques 
centaines de mètres de la gare Saint Charles, parking gratuit 
sur place). 

Le Centre Mistral à Marseille 

Manif du 7 janvier 2020 à Marseille 


